
Témoignages

Les négociations de la Convention canne ont été
marquées par un fait : l’union des syndicats. Dans la
perspective de ces discussions qui engagent l’avenir
de la filière jusqu’en 2027, a été créée l’Intersyndicale
agricole de La Réunion, composée de la CGPER, de la
FDSEA, de JA et de l’UPNA.
Pour le moment, les planteurs ont obtenu une aide
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de l’État supplémentaire de l’État de 14 millions d’eu-
ros par an, une revalorisation de la recette bagasse et
de la recette mélasse, ainsi que l’engagement d’Albio-
ma à injecter des fonds dans la filière. Albioma et les
rhumiers proposent en effet des contrats de perfor-
mance pour augmenter la production de canne, et
donc le revenu des planteurs. Il reste à négocier avec
Tereos une meilleure répartition des profits tirés de
la vente des sucres produit grâce aux cannes des
planteurs.

« Sans l’union des syndicats, on aurait jamais déjà eu
autant », souligne Jean-Michel Moutama, président de
la CGPER et membre de l’Intersyndicale agricole de
La Réunion. « Avec les aides de l’État pour les petits
et moyens planteurs qui livrent moins de 700 tonnes,
ce sera 15 euros par tonne qui pourront évoluer à la
hausse, qui s’ajoutent aux 21 euros par tonne d’aide
à la production ».
De nouvelles discussions auront lieu demain à la Pré-
fecture pour la répartition des profits du sucre.
La proposition de Tereos est la suivante : 7 millions
de bénéfices au-dessus de son seuil pour rémunérer
salariés et actionnaires, auxquels s’ajoutent 5 mil-
lions pour les investissements. Cela fait un seuil de
104,5 millions d’euros à partir duquel Tereos vou-
drait garder deux tiers des profits du sucre contre un
tiers aux planteurs. La répartition 50/50 n’aurait lieu
qu’au-delà de 112 millions d’euros.
Aux 7+5 millions de Tereos, la revendication des
planteurs est de 7+3 millions avec un seuil plus bas
au-delà duquel le partage devra être moitié pour les
planteurs, moitié pour Tereos.
« On est prêt à accorder 4 millions au lieu de 3 à Te-
reos s’il prend en compte la problématique canne
longue machine pour que le planteur ne soit pas obli-

gé de devoir de l’argent à Tereos à la fin de la cam-
pagne », indique Jean-Michel Moutama. Dans ce cas,
la répartition 50/50 s’effectuerait alors au-delà de
102,8 millions d’euros gagnés par Tereos en vendant
les sucres produits avec les cannes livrées par les
planteurs.

Les planteurs qui doivent recourir à la coupeuse de
cannes longues sont pénalisés en termes de richesse,
et il n’est pas rare qu’à la fin de la campagne, la vente
des cannes rapporte une somme moins importante
que l’avance de démarrage versée par Tereos.
L’objectif de cette concession d’un million d’euros
est donc de garantir aux planteurs un revenu suffi-
sant une fois remboursée l’avance de démarrage. Ce-
ci mettra fin à une injustice. En effet, la canne à sucre
est une plante aux multiples richesses, et il est anor-
mal que celui qui prenne le risque de la cultiver
doive à la fin de l’année de l’argent à celui qui ne fait
que l’acheter.



Une assemblée générale particu-
lière, où a eu lieu le passage de re-
lais entre Martial TURPIN et
Nadine Gironcel Damour, qui de-
vient la nouvelle secrétaire de la
section du PCR. de Sainte-Suzanne,
approuvée, à l’unanimité, par tous
les militants.
Lors de sa prise de parole, Martial
Turpin a rappelé les grands com-
bats qu’il a menés au sein de la
section, notamment aux côtés de
Lucet Langenier, ancien maire dé-
cédé de la ville de Sainte-Suzanne
qui, pour lui, était un homme ex-
ceptionnel, parti trop tôt.
Il a tenu à remercier tous les mili-
tants qui l’ont assisté, dans son
travail de terrain, pour que Sainte-

Suzanne garde, jusqu’à au-
jourd’hui, son ancrage fort, en tant
que bastion du Parti Communiste
Réunionnais.
Pour l’investissement de l’ex se-
crétaire de la section, lors de leur
discours, René Sotaca, conseiller
départemental, David Gauvin, res-
ponsable de la section com-
muniste de Saint-André, ainsi que
Maurice Gironcel, représentant du
secrétariat central du PCR. ont te-
nu à le féliciter.
Monsieur Florian Baillif, militant et
combattant de longue date du Par-
ti Communiste Réunionnais, ainsi
qu’Aldo Hivanhoe, Responsable de
la section PCR de Sainte-Marie, ont
tenu à être présents, pour ce
temps fort, à Sainte-Suzanne. Ils
ont manifesté leur volonté de
continuer à travailler, pour les
Réunionnais et avec les Réunion-
nais.
Nadine Gironcel Damour, recon-
naît, elle aussi, l’engagement sans
faille de son prédécesseur et me-

sure l’ampleur de la tâche, qui lui
est confiée. Pour la conseillère ré-
gionale, la priorité sera de renouer
une relation de confiance avec les
habitants, en impulsant une nou-
velle organisation interne de la
section, qui aura pour finalité,
d’améliorer la proximité avec la
population.
Plus que jamais, la voix réunion-
naise a besoin d’être entendue, re-
connue et écoutée, déclare-t-elle.
Un défi qu’elle se dit prêt à relever,
car il s’agit de continuer la lutte,
au nom du Parti Communiste
Réunionnais pour défendre les
droits des Réunionnais, au travers
d’un projet Réunionnais fait par les
Réunionnais, pour les Réunion-
nais.
Le combat continue et c’est une
nouvelle page qui s’écrit, pour les
militants communistes de Sainte-
Suzanne, avec la nomination de
Nadine Gironcel Damour, à la tête
de la section !



Oté

Mézami zot i koné La frans é zot i koné sa in péi i apartien lo rékjime kapitalist,
é ni pé mèm dir dann son rolassion avèk l’outre-mèr sa in péi kolonyalist sansa
néo-kolonalist. Si ni obliye dé shoz sinp konmsa nora touzour in lokazyon pou
rapèl anou sa.

Lo ka lo pli pré par rapor a nou sé la zéstikilassion lé dé minist la vni fé La
Rényon é lo rézilta, in pantalonade dovan Téréos — mi mète pa sa an kréol pars
in pé va trouv sa kaziman insolan… Nou va oir, nou va oir, nou va oir sak nou
va oir l’éta la di é Téréos na ka bien ténir ali. Lo minis délégué la di, lo minis
délégué va fé.

Toute demoune i koné bande plantèr l’apré négossyé in konvanssion é
konvanssion-la lé kapital pou bande plantèr dann bande zané k’i vien. Toute
bande partnèr lé dakor la dsi kissoi lo préfé, kissoi bande fabrikan d’rom, kissoi
lénèrji, kissoi ankor bande sindika plantèr. Toute ! Sof inn i apèl Téréos.

Arienk li k’ i pans li la bézoin in garanti konm do koi si dann dé-troi zané lo pri
dosik i bèss ébin arienk in n’afèr : kèl boukliyé l’éta franssé va ofèr ali si lo pri
dosik i bèss é sirtou kissa nora la klé dann posh. Li lé pa transparan li mé li
domande la min dsi lo kordon larzan.

Nou va oir, nou va oir, nou va oir sak nou va oir ! Apré son gran déklarassion
dann télé, oila ké dovan bande négossyatèr li ronyé son parol é li koush atèr
dovan Téréos. In possib ? Non tré possib, normal mèm vu l’éta é sak li
roprézante, vu lintéré li défande… Pantalonade ala nou la !

Mwin la viv dann kor lo monst é mi koné son zantraye. A bon ékoutèr, salu !




